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ORGANE DU COMIT E DE LIBERATION 

J!.e temp4' du mépw La Corrèze est definltlvemant libérée 
l/icr, atL no1n des soldats qui sont préparés au L~lleg~~t~îJ:;s 

sacnjice, au nom des morts tombés sur les divers d 'Ussel et d'Egletons 
cJuunps de bataille ck la. résistance , au nom de ont à leur tour 
tou.s 11os prison11fors

1 
nous souhaitions que la , déposé les armes 

Ainsi, la Corrt•œ 1011t 
t·ntii>re se trnuYe lillt ~ 
r(~e 1fo l'ob:;cssion 
allemande car Jp::; 
qu.e.iqul's isoll's qui 
peun'nt, jusquïd, 
avoir L-<:happ~ à la 
\ igilanre des F.F.I. 
seront rapidement 
mis 1'obligaliûn de se 

rendre. 

Frn111ce délivrée s'épargnclt la faute de violences l\·i AP 11
'-· .. J.,.,- gt.u ni,,m::. 

pr~cipitées qui ris<1ueraienl d' ~ire injll:ste~, et cer- 'i~ll~~- 1 ~{u~;l1c t'~uJ~~~ 
tains, safls doute, ont fl[Jplaudi trop vite a tant de ttlrtons ont, a leur 

Taison calme. ,liais un vainqueur rnaîlre de ses 11111:·, llP;iosê k::; a:--
nerfs, n'en est pas moins tui vainqueur. Discipli- m~s ùar!~ la nua de 1 

ne et dig11ili ne doivent et ne peuvent èlre syno- Jend_i _a_,_'•_n_<1_._"1_1. _____ _ 

Le Commissaire Régional~ 
de la République est arriré 

V .::ndredi mat :n, M: Pictre Cor­
ll'~e, désigné par .e Gotwernement 
rprovi•oire d. la République. pour 
oocUtPe: ·ie po::>Le de Conllllli.::;sail·e 
::- ..:6ional de la Répubiique en Li­
mousin esl arri"\'é à Brive, où il a 
pris contact avec les principales 
personnalilés des n:oü;venents de 
ré:>i~· ance. 

Dans l'après midi le Corruni~saire 
es. parli pour Tut:e. 

nymes de faiblesse. J\'ous n'avons pas à nous occuper des cou-
pables qui ,relèvent dn droit co:nmwi, leur sort dépend d'unof:a guerre sur fous lesjronfs 
code qui n. a pas s1tbt, comme a l why, les jluctualwns d'une 
Bourse du. di!shonneur. Pour nous un traitre ;·este un traitre, un En Normandie. Tandis que ie~ celle de Bourg S t.--MatÜ.-ice a é .é 
dénonciateur s'appelle encore un délateur

1 
un tueur relèpe des colonnPs américaines ~nl-inuen;; anéantie, _Annecy :::e .::er~i_l r€nd~e. 

conse~ls_de gue,rre où l'on Juue ~es a.ssassins. . . !.?~~ m~~~e~e!~ :6~e~;i~~n~~c~~ ~~lés~r1oud~. DecazevU1e onl eté 
Mai s tl est d autres fauttfs qm nous appartiennent, les fauti fs pêe.s el large.ment. dépassées; - !a Enu·e Ohâ: . ..:auroux e ~ Bourges, 

h onteux, les falllif s à. la pclite semain e dont le sale lrrivail s' éla- poche de Falaise se rétrécit d'instant des troupes allemandes on1 été 

bor~it paisible1nent aux c~u~tre coins ?es ~·ues, c~ l'atelier, à l'é-â~o:~i~L s~~~;tce~~~ce~~~riè~;pr~~sc~~:ed~ ~~~;~i. soni 
cole , dans le se_ctel d?s f<YJ.~ ' s, ceu:: qui .se so!1t f_ml:'> les adeptes et la 7o armée qui essaye de ::i'écllap- en gucrr c,_ 1erte avec les iroup~s 
les pro])(Jgandites d une. tdéologrn qui safisfd1sait leurs ambi- per; les Ang-o Canadil•ns d e leur d 'OOOUJ)ation. 
tions, leur haine ou tout bonnement leur sottise. Ceux-ci nous côté cortltinuent leur ipous~e entre Dans le sec teur Pyrénéen, Ma.u~ 

appa_rliennent)pour c~1 ~~0lœd'hu~· · pour ~emain, ~o~i.r longtemps,~~~~ ~l~~e?à~·a ~~~~~-~ri; lét!i ~aé!iea~i:ç3u~~· délhTance de 
car d." ,011l ét< .. l'?·"- ~1./Lsa~s sec1els ,~e t1op rle nus~1e:. . les rives d e laquelle d t•s centai-l'in;érieur s'accentue à grands !Pas. 

·- f ,r, pe1·1~ fl!ll 1<1lS(lfl. " fable. _ l e~oge de certnwe, .. d~per1.es 1 nes de péniches ont é1é réunies En Italie. La situalion à Floren­
s' est-il inquiété de sa re.sp.onsabilité dans les agissch1ents d'un paw- .eur facûiter _la fui!C'. ce est cal~e et la W.!:.Lnbuu~n a.è::>· 
fils qui crovait bien friire 'en concrétisanl les Limirles doctrines . ~-" Bretagne. Samt.--l\1alo a capi-vlvres _conunue. La progression se 

du .foyer:> L.e '!1~ilre qui discutait avec élégance sur un droit rle d~eC~p1~~11~~;i 5~~! ~1:1i!~réde.:5 IXJ~~s1;t~·ss ie, les trOUIJe3 soviétiques 
de la force, smt-Ll que des honimes sont morts d cause de lui:' l e zaine d e localités. soDL aITivées à 1a fron~ière germa­
bavard de-s qu,atre coins s'est-il jamais interrogé su r son crédit? ~ans le Midi. L·of!en.::iive se dé- no lithuanienn~ qu'elle:s C?Cupent.-

E_t je 1;'ose poser la niênie que~ti~n à. ceux qui /aisaien~ projes-~1iro~~t~~ ~~~~ :i~e~i~~~ P~~ ~~r;::~ ~:n~::is~r~l~~~:sd:~ 
swn cl éduquer la masse et qui s étaient promis de liu donner de 40 km. a l'intériew· de:S terres. voir s'ouvrir rapidement. 
une nou.velle mystique. Cuers, La Napoule et Draguignan Le temps d'arrêt marqué par 

C~s gens.id,, eux au.ssi, t~us c~s a.ens ont .trahi leur pays mai~ ~~~~r;~~~~sue'~~~~s ~!~~~rep~;.;~ 1~~~tÎ~~quJe:slr~~~;~Î·~~~ 
ne rnlèvent ni de.poltee, _nt ~e 1ustwe. Ils rnlè~e~1t de nous lou.s Port-Crau et. du L&Vant. on comp.mais l'offensive prochaine s'an­
et de notre mépns dont ils s accomoderont, d ailleurs, avec au- te plus de 7.000 prisonnier::.- et les nonce encore plus formidable que 
ta.nt d'ai.'ianoe que <le lâcheté. Mais, au moins, qa~ils le sachent! perles alliées son t légères. ceUles auxqueHes nous avons as-

Pmnn.E-.l RAN LAUNAY. ,.A l'i~tér i eur Faction de.::i F.F.I.Sist.é jusqu'à .aujoi:rd'.!m~ . 

.... ..,..,._;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;...,;;;;;;;.,...;;;;;;o,.,_.,._ .... .,,_ ............ ~:;~T~hè~r,-~5n !:PP;:~è~eueqf~ su?tanssa1~~s 1~l~~h~-al~ta~g~b~~~~: 

les avions allemands an dessus de Brive Sa.voie oera.it entièrement libérée. ment des ten.tres industriels al-
,. La garruson d 'Evtan s'est rendue, 1eman~s et des pulls de pC:trole 

Trois F. F. 1. tombé(~ . . viste contre les avio.ns all!:mands, ro~t~n~~~garie . Le Président. du 
à leur poste à la caserne Brune s»eront célébrées s.alTI\ di à 10 h. 45. c onseil parlant au Parlement, a 

1 
vendr~di, tA g éh. 

1
30 •. un ~on ~ass~mbleme~td à 

1
t'érise S tj ~·ar . (( LESP:t:'~Tu:::o~~LIEES déclaré que le gouvernement était 

a leman 1 a ach pBus1eurs m- t'" ·t an~lènu ~u eà a pop':t a ':a" EN ALLEMAG NE ,, prêt à supprimer tous les obsta-
~!n~u~ ai;~àfee ~~~~~rk'~ 1~~/ 1!n dé~u~l~ea de ~C:surhér~s. · cl es qui pourraient empêcher le 

éc1 Par a1lleur.::i quelques rafales de déclare le Président Roosevelt pays de marcher sur le chemin de 
~é· d'autres bombes n'on~ pas a- ~iT~aJlleusP.s furent lâchées par pr:~se~o1~rsPr::~~:ntc~~~er~~;.~. d! ~~uf~~~i:r~uhaitée par le peuple 

Toutefois •l'un des engins tomba _'avion f!leurtr1er, not~en~ dans déc laré, hier 1 que les Allemands En Finlande. Le général Keittel 
à quelqu.es mèt.res d'Ul1:e. pièce de •' quarl1er de:- JB:cobms, mais per- ne pourraier:at, cette foi s com me chef général de l'état-major de là 
D.C.A., mstallée au nuheu d e la ~orme ne fut att~nt. . en 1918, esperer sauver la face de Wermacht s'est rendu en F jn­
cour. tuant 3 aviateurs et en bles- Une fe~me tue~ •. deux blesses leur .défaite par un abandon. au lande pou~ y rencontrer le IMaré­
-sant 5 autres don~ 2 gr1ève~c~t. Da:ns laprè.sm1d1 une nouv~~der n1er moment. Il a soul1gnéchal Mannerheim, président de la 

Oh1::ie~1~~~sal 501~; :20 
1d1:1:a~: ~·~l: :e~~ i~esu a~\o:n~~~~~: ~~; t~e~jo:!1r~it~~:aydée d1.'t~i1:e':1a1~1~~ R&puhlique. 

rice Garlenc, charles Naussac, An- OillL jeté des bombes et milraillé d i- vasion de leur pays », mais, a dit _____ .....,,,__ ____ _ 
dré caron, Maurice Tranchant. vers ~oints de 1~. ville. Des dégâts le président, si nous tol ér io ns UN APPEL AUX PRISONNIERS 

Les 'Victimes sont : Je maréchal-malé1--iels assez importants ont étécette manœuvre, les prochaines Prisonnn iers de guerre, les cir­
des-lo'gis chef Roger Boulin, le ca-causés à de immeubles, une fem-générations allemandes seront de constances actuelles vous font un 
poral J ean Be~sière, -le 20 classe me l\[[ne Gorce a été tuée et deu?' nouveau élevées avec la certitude devoir · de collaborer étroitement 
cam.ille Madrange. blessés ont pu re.gagnPr leur 4onu· que leur pays n'a pas été vaincu. à la libérat ion de la France. 

Les obsèques de çes bl'B.ves, tom .. cile après pansemen •. P.usieu.r:S« Les troupes alliées pénètreront Sans retard, passez à la Maison 
bés pour défendre la population brl-bombes n'onit pas éclaté. en All emagne >> . du Prisonnier. 

\ 



Calme et dignité Informations diverses REMERCIEMENTS. - Mme A . 
Au ferldem;ün des grandes jour. LA VILLE SOUS LE REGIME DES MESURES CONCERNANT Knbs, ·:"~·s en fant' et p elits-fils er. 

m~es que nou.s venons de vivre1 au DE L'ETAT DE SIEGE LE RAVITAILLEMENT toul!e leur famil le remerc ien L b ien 
mO!l'llent où notre chère Co:rrèzB re- . . ILr com ité lotal• de la L ibt"• ra-1Si11cèremcn t Joutes Jes personnrs 
oouvne une liberté bi~n méritée, la ~1 rai~ des. circ~ns tancf's. 1.e tion vie nt de s ugcr(•rer dinrses qui leur on t 1émoigné leur isympa­
jo;e la plus profonde se ritc c~vre Cc_:iunan~aL ~ .. de.~ Foic_es .. ~ra~çai- .mf"sltri'S Jotales <i l~ aul'ont ct\•.x- lh ie en ~a douloureuse circon"-t.an­
)!.ur t1s vis-ages e!. a_nime ~ es cœurs.~ d~ I I~1tei~~Lu ,.a deClel~ ~1~l~!ci>lll'nll'S rl•iw,rt:ussions sur li' 1a.ce d es obsèqu":- de Mon3ieur Al­
Comment pour~1t-1I en e!.re autre- de_ Siege a_~·".~ a compreid l :J vitailJl(• mcnt génf'ru11 de 11a pop11- Ph1lf\Se KREBS, ~ous chef de gare 
mt nt? Toute cieli e jeu1rnsse queaout 1944 ~u~ua nottv.:!l ur n•. latiun. à la. S.N.C.F . 
des événer111.~mls tragiques ava Q.:. nt En con~equ-~nce, . Plus d'achat de lait R~MERCJEMENTS. Mme 
cOlntraint:> à un sérieux et à una 1~ La :>écurllé d e la. ville de Bri- à la ferme Puybaret. ~c~ enJalll.':i eL petits-en-
gravité d'un autre âge , ress'ent oau-ve mcom.be au Coinm9.a dan L d~ la s u r la. pl'oposîlion du Comilê le fants et tou .e leur famil le remer­
jourO'hui te 'bouillcrnn~nt dés.ir die Plac~ qui !Prend sous "'es C<I'Clre::i le sous-pre!et a p ris un urrêll· dont cicn t lbi<'n -sincèrem en t toutes les 
cramer SOJf bonheur et S'a fo-i d.-n.n.s ~erv1ce de 'Police et de Ger.da rm€- voki la tmw ur : iper .::-0nnes qui leur orr.t témoigné 
un P.venü à la taille de sios asp·i. nc;'; . . . . . Les ipropriétain .. "S de vache~ Jai-1<7ur sympath ie en I_a dou loureuse 
rations 2 u Au,c~ne au e~tall~n ne PClUl· 1îè1e3 des communes énwné rêes ci-.c1rco11sta.nce des ot>.seques de Mon-

Et ç'est là une des raisons, pri- èt r r operee sar.<S 1-n signature du aJJ.rès dcv•ron L livrer J'i n ~1ègral ~té de sieur Ptierte PUYBARET. 
nrord.iB.les qui amène !es dirl~aotsOcmmandan t de la Place; leur :Production en J~i~ a,ux col1'.ec- SERVICI; ANNIV~RSAIRE. -
à tolére-r lts bals . 11 nie s'agit point 3° Tom h?"~ne de trouI?e COUJPU- teur :; et ramasseurs de lail dé.si· Vrve 8pina.ssou L' I tous. .ses enfants 
è'?.rneurs d 'ouvrir la porte à d)_sble d'~l deln ~e.ra. traduit devan t gn és par le G .I.L. ou par Je Pré- et petils-enifan 1.~ fon~ 1Part du •ser­
~cxcès sans limite. Nos j~unEG qui le Tr~unal Mll ll a~ r~ d l'S F orces sidenL du Comité Loca l de Libéra· vice ann i.versair.; pour le repos dn 
viennent déjà de donner un !Splen~Française~ de l'Inter~eur ; lion de Brlive: l'âme de Mom: :c.ur Marcel SPl­
dilt ila ~xemple, .s:auro.n.s garder. 4° ~e pillage e9t. _rigoureu~men l Tournée de Ste-Féréole: S t.c-Fè- NASSOU, qui ::~ra célébré le oo­
Œ'eux-mênœs la juste mesure qui mterdi t et .se~a PtuH con!ormementrécle, S1-0erma.ir1-les-Ve1-gnes, S a- medi 19 a oût, à 8 h . 30, E'n l'église 
s 'impose. Ils ne sauraient ou~lier a_ux Pl'~~r~~t ~ons du Code de Ju..::>- aroc. Donzenac, Ussac. N.-n. d'Es~ a:vet. ' 
1ews camaradt.s morts - .les Vlct1- t1ce Miluane, . . . . Tournée Allassac: S t-Viance, Al- SERVICE. - M. Maca.i.·y ('t tou­
mcs ide oe matin en a~~ongent en- A 5<• 1-'\~cune reqmsm~n ne 1>eut i:assa.c, U!!sac. 1e la fam ille pr~em d 'assister au 
ccre 1a llste trag ique _ nos com- elre fa.ne sans la signature du Toumée Mansac: S t.-P an ta lèon-·service pour ü· repo::; de l'âme d e 
µ;atriotes prisonniers, !es deujls etCommandant de la P lace; . de·Laroh e, Lardhe Man.sac, Bri -Mad'emoiselle M~CARY 1 qui sera 
les ncnfices qui ont iensanglanté et 6° Le 9<;>Ill1l1.8:11d_ant de la P -ace1gnac, Perpeza.c-Je-:s'lanc, Yssandon, célébré Ie $amed1 19 aolH, à 8 h ., 
fms.angla:nlero,_:t dem&ih' encore une t>s.t .en liaison m.ume ~vec Je OO· s1.-Aulairl!, Varetz. t>n l'église S t-Mar1:n. 
FRANCE toujours en guerre. ce mlle .Local de ~~béra11on ~ tout T<rurnëe Cressensac: Chasteaux, ST-VIANCE - BRIVE. - M. An~ 
ront là autant de ratsons d 'ajouterce qw. ca:nccxne 1 mterprétawt1on dess1-Cernîn-de-Larche Oharlrier Fer~dré B lanpai..11 "'' sa famlll-e fonL 
à un.a imm:nse jo·ie .une nuance dhprescnplloru c1-deissu.~. rière, Estrvals, 'Li.S.:ac, NeEpouls,i:ar.;,; des se1'V1ce.s anniver.saires peur 
gravité et de mesure. _ , Ohavagnao, Sar·razac, Tm·enne, le repos do l'âme àe Madame 

Et !I nous _trevient à .l'esprit des L AERODROM~ DOIT ETRE Cras.:e.i~ac, !L'HôpîLalSt· J ean. BLANP~IN •. nt~ J~anne Delpy, .qui 
réflex ions ta1tf'.s au stuet du por t REPARE D URGENCE I l es1 formellemerut. in terdit à la auront. -heu a S1-V1ance le Jundi 21 
(lia l'arme dan.s ta vie par nos je.u- On fait ap!)cl à des VO'lonlaires ipopula!ion de B rLve de s'a..pprovi-aoûL à 10 h ., et à. Brive le mercre­
n.:es .combattants de !~ rés istance. p.our hâ ter tes travaux sionner d irectemen t a la ferm e. di 23 août à l C. h. en l'église St­
Est. i)j ut ile d'indiquer C!Uf> beaucoup . Sur l'ordre des Al(umands l'aé- c es mesures sont celles qui dé- Mai- Lin. 
~entre eux ont e.u le mér ite d e ga. 1odrome. ~e Laroche avail été,Tcn- jà avaient Cté,primitivement pri·••a'mmffi'~Jf.l . .$iliii:l!lf4iAl!ll'll'ti'tillllliliCUI 
gn~ l'arme qu'ils portent avec hon~du, 111u_1111~ab.le. De longues .i-an·ses, mais le Comité de la •Libéra· 
t>eur sur •e champ de bataille. 11s el1ees mter®ern: l'at1err1,;.sage à lion a, quant à lui , les moyens '°'E"'i ITES .HJUQ!lCfS 
l'ont l!ouvent arrachée à l'ermemi, fou~ avions rapides ou moyens por:. cette fois, de les faire respecter r ~r Il n 
ils font toujours dignement utilf- te~rs. __ I l Y.~ w·g~nce, afin que les envers et contre qui que ce soit. A~prenties t>l petites mains cou­
s te. Comment ne seraient-ils pas ~w1on~. allies ipu1s~enL assm·er Jn. Les sanctions prévues seront ap- !uril' rPs ~ont <h>rn. P ressl'. -
fi ers de la pt>rter a ujourd' hui de- p-ülec~1on de la v1J!e e~ de la r~- pliquées a)feo la plus s1ricte o rri<e <lu T ra\'ai!. mairie de Brrr ___. 
vant tou t le monde, tel l ' insigrre de g1on. a ce QUL' ll' ll'rralil ~OIL 1n1s r igueur. \'l'. (Visa O .T . o 984). · 
leur sacrifice et ta marque de l'eur en état. . - M·me Rommel-Ca uderan, de J'E-
titre glorieux tie- combattant. pès wndl'l'di des éqwpas d'ou 4 Le~ prix de la viande l·ole supèrit>un· dP musiqU(', rt>-

11 ne s 'agit point de fanfaronna- vr1er.s ~nt. été t.ran.sportèes :iUr pla- A parllr d~ ce jour 1Les prix de pic•nù st•s <:ours dt• ryt.lun ique <'I 
de3 déplacées ni de 1'1id icules exhi. ce, mais afin que le~ travaux -venl~ des Vlande.s de boucher iesa11un à P<.ll'lil' du 17 aoûL se fai­
bîtions mais bien' du désir de m.ar. d~tls l'i~.êrêL de wus - ~ient me- sont ainsi fixés : n· inst:riru à J'E-.-:>lt' de musi<1ue. 
que.r aveo just-csse ceux qui surent n_es rap1demenl, les services mun !- Bœuf. - Viand e à. rôllr: filet,34. rue dH Oorrzz1·. uius les jours, 
1oe mériter. c1paux fontt aippel à des volont.aI-con !re-file1, r~~eck, tranche gras-tic lô à 17 h .. s,w"i les dimanches. 

Là comme ailleurs nos jeu~sres. Il en faudrait 150. S'adrnsserre, noix, sous-noix. côtes .sans os: Mme Chaminant, U>iffeuse, pré­
et toute la pcp.ulation c·onscrveront à la mail'ie. 70 fr Je k1g.; - viande à braiser: vien1 soJ1 aimablt· l'lient.ètl.e que 

~~~!e~i~n)i~é~tifil:um:~~ tri~ih=:POUR LE SERVICE SANITAIRE ~~~e~" ~:~o~~né~~~l~a~~~e.o~e~s~~~~11~1.salon t•st f1•n111· .îUS<JU'au 30 

res historiQuès aue no:us vivons . DE LA DEFENSE PASSIVE d~ côtes: 48 lfr . le kg.; - viande à ------- -----
Arm~nd COUDERT. . Le Co1~1i1(> _ LOC'al d f' L ibrration b~uillir: -p l_at. de cô te, mince de [IX>i- A VENDRE, A BRIVE 

------------ t 
0

f~~~~~:.;~~
1

~S~ancc~ présen tes né- ~~~c,_c~~l~~~~l ~:11:J~~~ ~ :;;;iJt'l~i~ m~~~i 11~ t:~~'. 1 rPi·a~1~~t~~t, vi~l~;6~·t~:~ ~ 
Le courage .~e !'.année r.~~~117.m. 1~ 1~ .1 enfo1:em~n 1 du s.cr- ne. 2.5 f1. If' k:g._; - Jetr de J ~ rret magasins Pl ap pancrnents. Cha11r. 

de la Rél.)1stanoe ,_t(t san 1ta11c de la Ddcnse pas-et pomte de colller: 6 .f.r. ta ip1èce. rtt<Tt' u•n1ral Bon. rev~m1 
Mercredi mat.in., au P ont O~rdi-s.1ve . des .br~nca~·dit'rs . . ag~nt~ de Veau. - le catégorie: cuisseMI., " · · 

nal. le :::ous..Jieu1enanl Canven,lia1son: lllf!rmieres, 111 f1r1mers, longe, rognons, côtes découverets: , A -?.E .~ERi. ~ B~IV~ . 
d'une compagnie de F.T .P . a étéS1!nL ni•<·f'ssairrs por1r fom ble-r les 55 !fr . le kg.;_ ze ca.tég. : côte!' dé· Rlll 1>1.111, 1pal1: ep1cer1e p_r_ 1-
1ué par l'-éct_a~ement d'Wle grenade vides. S'adressN· ~u lrnreau de ta couverte.si épaules : 46 fr le kg. _ meurs _ v _1n s~ petH laye~ . Ch1lf. 
dans drs circonst.ances particuliè-Dl'frnse passive, a 'la mairie. 31· ca.ég.: poil<rin r, colie1, j a~el: d~aff. m1ere--fan1. Pnx Ires avant. 
rement tragique;. L'une d"" gre·. Le yostc de 1·ommandcn1Pnt a40 fr. le kg. I~ R BRABANT \ 
nades- ayant éclaté prématurémentPlc retalil1 dans les caves cl<' l'îm- Mouton. _ 1" catég.: gigol ::;.el- ~ • 
l'officier n·a pas hé!ilé à ..se cou-meubl€ Pra~t•l. TPI. 10.70. 11~: 70 fr. le kg_ ;_ 2"' catég.: ~tes 2G,RUC: GAM8UTA-BQIVE. 1 
cher rnr J'C"ngin, évitant au péril Dès le s1gr~al. cl'alerlt! tout Ir. dêcouvt•ries, épaules: 60 fr. '1r kg.; _ .TELEPHO NEt:it .8!:1 ----4 

de sa vie, que les écla:s ne bles': persi;>nnol .sa111!a.irc- dr la dt> fensr - Jti cat.: poilrine. col".el: 30 fr. - • 
~ent ~-es camarades pJacés à ses pass1v<' don re10111drc le P.ostc qui Je kg 

côtés. 
1~~i r~s~~·~pas~~~~-~r~~rî~l~~11~.~~1~~~ A S 1 d .d .. Etude de Mc RIVIERE , nolatre, 

Journé.cs de plein air YP. équîpe~ .. cl'urgcnn>, doivPnl S<'dan~ ila pn~~l ~- :av~c 3J~~isM~;}:~ à Saint-Privat (Corrèze) 
Une réunion drs moniteLU"s. 1110_ n'n<lre a 11.1rn~wttble PradPJ, 19, t't Fl-'rna nd Lf'roux. vendredi, à. Ll' d 11nam.he 3 Sf'PlPrn_bre _ 194~, 

nitrices, infirmières et remplaçants boui. Ma1J .. Pclam. 19 h. 45. .i 14. h., à Labr1~11ss~" pres S t-P n-
a ura )ieu au Car.refour de J'Ami1ié 'al. ~! Sl'ra p l'o_c·r-lk a la vente aux 
sam<'dî 19 août à 14 lh précLo::es' A B ~ C "" R •••• LE SELEIT •••• i•11c l1 crPs pu hlHJltL'S d 'un impor-
Cel ~ réu11ion éÏant im Ûrtanle- 1a - u ure.au ias artes Uli ~ a-•••• •••• Will matt·ril..."l agricu.le PL mobi lif'r 
.• .': , , , . P.<: • , t.1on~~ment. - Nous somm e.-; ipar- Lu'n(it 14 , .l\tnrdi 15, Snmedi Hl <'t (fauthc>usr méA.·a n ique. écrémeu­
p1e::-ence d ( tous l st ir.<h .. ·pensab lc.11cuüern!11ei1_y 1h-euraix d 'apprcnd're DJm~nch e .20 ~ï1t , soi rée à 19 h. 30 sr . 1pu!llvûrlsa!eur. bineuse, ou tils 

la 11omma11on de M . R ené Arth, Mardi 15, Sa.me~• 19, Dlman<'hc 20 aofH a ra to it'C..<:; buffet li t garni poêlO 
La personn e qui n ét.é vu~ mer-chef de st•1-vice, à la dir ec tiion d'li matinée à 15 h. « !Mï rus ·;> lots di' Jingerie' etc ) 

cred i s~oir, prendre un vNo d_ans Bureau. des ~artes · de Ra ti.onne-av~;c At~~w~isi~or~;deM:~rt~:1°~~-~~~~~ Le tou t"~ très b<:n·étal. ' ... 
le cor~1dor du 12, place Lat re1llc, men t. a Ja iplace de M . Cunm . dans · v erite a u compiant, rrais en sus. 
est priée d~ le· remettre à sa pJa. ~ .~'L. René Ar th, nos cordiale -; LES DEUX GAMINES 
ce sous peine de poursuites . !éllclla Uons. avec Fan ély Revoit. Imprimerie « Liberté», Brive. 
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